Les droits des animaux s’opposent-ils à ceux de l’homme ?
par Pierre Jouventin, Directeur de recherche au CNRS en éthologie & ancien Directeur de laboratoire CNRS d’écologie 

En ce moment, nous assistons à une rencontre surprenante entre l’ami des bêtes et le spécialiste du comportement animal. Depuis un demi-siècle, une mutation sociale modifie notre société, transformant la ferme en exploitation industrielle et l’animal de travail en animal de compagnie. Parallèlement, les avancées de la science moderne contredisent le concept cartésien de ‘l’animal-machine’ et le statut juridique de ‘bien meuble’ que défendaient nos élites formées dans ce cadre culturel. Or les sondages montrent abondamment que l’homme de la rue désapprouve ces conceptions minoritaires, dépassées scientifiquement et socialement. 
Tandis que les preuves d’une continuité cognitive entre l’homme et l’animal s’accumulent dans le sillage de Darwin, nos élus continuent souvent de tenir les animaux pour des rivaux ou des quantités négligeables alors que chiens et chats remplissent un rôle social tel, que leurs croquettes pourraient être prises en charge par la Sécurité Sociale ! Pour beaucoup de nos intellectuels, les droits de l’homme paraissent incompatibles avec ceux des animaux, le droit animalier étant en train d’éclore dans nos universités avec un demi-siècle de retard sur les pays anglophones... Les sciences humaines -et en particulier la philosophie qui défendait depuis sa naissance la séparation entre l’homme et l’animal- sont gagnées par cette révolution conceptuelle et sociale. Les caractères, qui paraissaient propres à notre espèce en justifiant l’exploitation de l’homme sur l’animal et sur la nature, sont ainsi éclairés sous un nouveau jour : la raison, l’intelligence, la culture, le langage, la morale, l’art, l’entraide, la conscience trouvent leurs racines parmi les autres membres de notre famille animale car, ainsi que l’écrivait Charles Darwin il y a 150 ans : «Un animal quelconque, doué d’instincts sociaux prononcés […] acquéraient inévitablement un sens moral, une conscience, aussitôt que ses facultés intellectuelles se seraient autant développées, ou presque, que chez l’homme ». 
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